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Une mission de réflexion sur l’accueil familial 

Gérontologie 

Au 1er août 2007, la Mayenne comptait trois ac-

cueillants familiaux de personnes âgées (Craon, 

Gesvres et Saint-Cyr-en-Pail) pour un total de cinq 

places. Cependant, le Conseil général compte égale-

ment une cinquantaine d’accueillants familiaux 

d’adultes handicapés, qui assurent l’accueil perma-

nent ou temporaire d’environ 70 personnes. Par 

ailleurs, un groupe privé développe actuellement le 

concept Villa Family : dans une résidence construi-

te spécifiquement, deux familles accueillent chacu-

ne trois personnes âgées (cf. Saint-Pierre-sur-

Orthe). 

Anticipant les évolutions démographiques à venir, 

le Conseil général souhaite développer l’accueil fa-

milial qui constitue une alternative au maintien à 

domicile et à l’entrée en établissement. Le Schéma 

gérontologique 2008-2012 fixe comme objectif de 

une à six places par territoire CLIC (1). Actuelle-

ment la Mayenne compte, par conséquent, moins 

d’une dizaine de places. 

De son côté, le ministre du Travail et de la Solidari-

té, Xavier Bertrand, a confié à Valérie Rosso-

Debord, députée de Meurthe-et-Moselle, une mis-

sion de réflexion sur l’accueil familial. Elle doit re-

mettre son rapport « au plus tard le 30 juin 2008 ». 

Plusieurs réformes, en 2002 et 2007, ont « nota-

blement amélioré le statut et les conditions d’agré-

ment et d’organisation de ce dispositif », affirme le 

ministre. Mais « ce dispositif soulève des ques-

tions », et la mission devra évaluer les conséquen-

ces d’une mise en conformité avec le code du travail 

et la réglementation européenne : remplacement 

pendant les congés, sécurisation des rapports entre 

(1) - Centre local d’information et de coordination gérontologique. 

« La France en tête! » : « La faute aux immigrées ? » 

Démographie 

Laval infos (mensuel d’informations de la ville de 

Laval), dans son n° 130 de février 2008, évoque le 

niveau relativement élevé du taux de fécondité en 

France (1,98 enfant par femme). Le mensuel cite 

Gérard-François Dupont, professeur à l’université 

Paris-IV : « Il faut savoir que ce chiffre tient surtout 

à la fécondité des femmes des Dom-Tom et de celles 

issues de l’immigration ». 

Voilà un point de vue que ne partagent pas du tout 

François Héran et Gilles Pison, de l’Institut natio-

nal d’études démographiques (INED) (2). Selon eux, 
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«  Lorsque vous êtes maire, vous êtes souvent la seule personne à laquelle certains 

habitants peuvent avoir recours et vous êtes relais pour les faire évoluer et les aider à trouver la 

bonne réponse à leurs problèmes. C’est une fonction passionnante et je ne regrette rien. 

Simplement je pense qu’il ne faut pas s’installer. Avec le temps, on prend trop d’autorité et on 

finit par ne plus écouter »... 

Gérard Vercaemer, maire d’Haubourdin pendant trente ans, « Contre l’usure du pouvoir municipal », 

Union régionale Nord/Pas-de-Calais des CEAS, Savoir pour comprendre et agir n° 593 de février 2008. 

La pensée hebdomadaire 

« Comment accompagner la personne 

gravement malade ou en fin de vie ? » 

A vos agendas 

Le mardi 18 mars, à 14h30 à la salle des fêtes de 

Parigné-sur-Braye, et à 20h à la salle « Les Châte-

liers », à Mayenne, l’association May’âge (CLIC du 

Pays de Mayenne) organise une réunion d’informa-

tion sur le thème : « Comment accompagner la per-

sonne gravement malade ou en fin de vie ? » 

Ces deux rendez-vous seront animés par le docteur 

Serge Fiorentini, responsable de l’équipe mobile de 

soins palliatifs du Centre hospitalier du Nord-

Mayenne, et par Marie-Annick Mérienne, présiden-

te de l’association Jusqu’à la mort accompagner la 

vie (JALMALV 53). 

Pour tous renseignements : 

Association May’âge 

CLIC du Pays de Mayenne 

Tél. 02.43.08.09.16 

Mél. clicmayage@wanadoo.fr 

 

(2) -  « Deux enfants par femme dans la France de 2006 : la faute aux immigrées ? », INED, Population et sociétés n° 432 de mars 2007. 

les étrangères contribuent aux naissances de la 

France dans une proportion de 12 % et les immi-

grées, qui incluent les étrangères devenues françai-

ses, dans une proportion de 15 %. Ainsi, la fécondité 

des étrangères est plus élevée que celle des Fran-

çaises (3,3 enfants contre 1,8 en 2004), mais comme 

ce surcroît ne concerne qu’une minorité au sein de 

la population, il relève seulement de 0,1 enfant le 

taux de fécondité de la métropole, qui passe de 1,8 à 

1,9 enfant par femme en 2004. 

Par ailleurs, François Héran et Gilles Pison ont 

calculé que les Dom-Tom n’ajoutent au taux de fé-

condité national que 0,02 enfant. 

Enfin, pour les deux démographes, croire que la 

position de la France aux premiers rangs des taux 

de fécondité en Europe s’explique par l’immigration 

supposerait qu’il y ait moins d’immigration ailleurs. 

Or, la plupart des pays voisins de la France ont ac-

cueilli en dix ans bien plus de migrants que la 

France. « Immigration ou pas, concluent les au-

teurs, la fécondité de la France reste l’une des plus 

élevées d’Europe »... 

Laval infos a osé 

Analysant la « démographie lavalloise » en 

2007, Jean-Christophe Gruau constate la 

« baisse du nombre de mariages » : 178 en 2007, 

contre… 179 en 2006 ! Le journaliste ajoute : 

« Cette baisse se constate aussi au plan national 

— sauf à l’Elysée où, comme chacun sait, le maî-

tre des lieux est un adepte de ce genre de 

contrat » (sic)... 


